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DESCRIPTION DE DEUX NOUVELLES CREVETTES DE CHINE, 


PAR M. SHOU-CHE YU. 


Arete intermedius nov. Sp. 


Le corps est très comprimé latéralement; le rostre, assez large 
à la base, cst très convexe au bord supérieur et atteint le quart ou 
le Liers du dernier article du pédoncule antennulaire; la carapace 
se courbe en bas de sa partie antérieure vers le rostre; l’épine 
extra-cormécnne a presque la même longueur que le diamètre 
antéro-poslérieur de la cornée. 

Le pédoncule antennulaire s’étend à l’extrémilé distale du pédon- 
cule anlennaire ou le dépasse faiblement, son dernier article est 
environ le double du denxième; le fouet externe porte 7 segments 
avant de se bifurquer; le sLylocérite est un peu plus court que le 
pédoncule antennulaire ; le scaphocérite a sa lamelle aussi longue 
que le stylocérile et sa pointe aiguë du bord externe aussi longue 
que le pédoncule antennulaire. La troisième maxillipède dépasse 
ce dernier du la moitié de son article distal. 

L’ischiopodite de la grande palle est plus large que long et armé 
de deux épines dorsales et une épine ventralc; lc méropodite, plus 
long que large, est reetaugulaire vu latéralement; le carpopodite 
est conique, la pince est un peu plus de 2 fois aussi longue que 
haute ct sa paume est un peu plus de ? fois aussi longue que les 
doigts; le doigt immobile porte un seul volumineux tubercule à la 
moilié de son bord interne ; les doigts se courbenL au sens contraire, 
c'est-à-dire que le doigt immobile se courbe en haut et l'autre 
mobile se courbe en bas, de sorte que celui-ci est tombé en dedans 
de la courbure de celui-là quand la pince est fermée. 

Le carpe de la deuxième patte a le premier article plus long que 
le quatrième qui est environ aussi long que la somme des deuxième 
et troisième articles, ce dernier est le plus court. 

Les palles de la troisième paire el de la quatrième paire ont le 
méropodile armé d'une épine à son apex inférieur distal cl le pro- 
podite de plusiturs spinules le long de son bord inféricur. Le méro- 
podite de la cinquième patte est dépourvu d'épine. Le dactyle de 
toutes les pattes postérieures est netlement bifide. 
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Cette espèce est considérée comme une forme intermédiaire entre 
l’Arete indicas Cont. (Fauna Mald. Lace. Archip., II, 4, p. 863, 
1905) et de l'Arete dorsalis Stimpson (Proc. Ac. Phil., p. 32, 1860); 
elle se distingue du premicr par le rostre beaucoup plus court et le 
propodite de la troisième patte garni d’une douzaine de petiles 
spinules, et du second par lc rostre plus long, par le carpocérite à 
la même hauteur que le pédoncule antcnnulaire, par le doigt fixe 
de la grande pince armé d’un seul volumineux tuberculc à la moitié 
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Fig. 1. — Arete intermedius nov. sp. : À, grande patte de la première paire; B, deuxième 
L patte; C, troisième patte montrant l’épine inféricure distale du méropodite et les 
spinules du propodite.i 


proximale de son bord interne, ct par le méropodite de la troisième 
patte garni d'une épine beaucoup plus proëminente et plus forte 
à son apex inféricur distal. 


Loncar ur ddeon Ses unies 12 à 13 millimètres. 
Longueur de la grande pince...,...,.,..,.. 5 — 
Hauteur — ES PONTS T 2,2 — 


Lieu de récolte : Amoy ? 


Spirontocaris sinensis nov. Sp. 


Le rostre s'étend tout droit en avant jusqu’à lextrémité distale 
du deuxième article du pédoncule antennulaire, il est très grêle et 
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un peu plus large dans la partic proximalc que dans lu partie di- 
tale ; son bord supéricur porle 4 on 5 dents grosses dont la première 
est situéc au-dessus du bord orbitaire et la dernière un peu plus 
élotgnéc de la pointe que de celle qui la précède; le bord inférieur 
du rostre porle deux dents minuscules près de sa pointe ct va hori- 
zontalement de l’angle orbitaire à la première dent placée au delà 
du milieu de la distance entre la dernière dent du bord supérieur 
ct la pointe. 

La carapace, beaucoup plus longue que le rostre, porte seulement 
une épine anlennaire ; l'angle pterygostomien esl arrondi el n’a pas 
d'épine. Le (clson est, pourvn de 4 paires d’épiucs dorsales; son 
bord postérieur se termine en pointe triangulaire ct est armé de 
deux paires d’épines latérales; les 2 soies plumeuses sont un peu 
plus courles que les épines lalérales internes et beaucoup plus 
grandes que les épines latérales externes. 

Le fouet antennulaire externe dépasse le scaphocérite d’une 
porlion de sa partie tra puc laquelle cst beaucoup plus développée 


C B A 





p— fr 
Fig. 2. — Spirontocaris sinensis nov. sp.’ À, carapace avec rostre; 
B, carpe de la deuxième patte; C, scaphocérite. 


que celle de l’autre espèce de ce genre obtenu en Chine; chacun 
des trois articles du pédoncule antennulaire porte dorsalement 
une épine au bord antérieur; le stylocérite est large et n'atteint 
que l'extrémité distale du premier arlicle. Le scaphocérite est plus 
long que le pédoncule anlennaire, son bord inlerne se courbe aux 
deux exlrémilés mais un peu plus fortement à la partic proximale, 
son bord antérieur est obliquement arrondi ct l’épinc lerminale 
du bord externe en atteint presque sa hautcur. La mandibule porte 
un palpe en deux articles peu développé. La troisième maxillipède 
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dépasse de peu le scaphocérite ct est garnie de 5 grandes épines 
à son extrémilé. 

La première paire de paltes s'étend presque à l'extrémité du 
pédoncule antennairc ; sa paume, un peu gonflée dépasse les doigts 
cn longueur. La deuxième patte arrive à l’extrémilé de la troisième 
maxillipède; son carpe contient 7 articles, le premier égale le 
deuxième, mais esL plus court que le troisième, lequel est un peu 
plus long que le quatrième êt le cinquième, le sixième est Ice plus 
court, le dernier est environ de la même longucur que le troisième. 
La troisième paire de pattes s'étend à l'extrémité de la deuxième, 
son mérus cst armé d’une épine vers le bout du bord inféricur, son 
dactyle se termine en deux griffes el porle trois épines au bord 
inférieur. 

Ceile espèce est très semblable au Spironlocaris gracilirosiris 
(Slimpsou), mais se distingue de celui-ci d’abord en ce qu'elle cest 
dépourvue, contrairement à l’autre, de l’épine plérygostomienne, 
puis par lé rostre dont la dentition est plus haule chez le Spironlo- 
caris gracilirosiris que chez elle. 


OO TRE DEP us, sedslrusc cuisses 9 millimètres. 
DIEU DE DÉCOR rene es ho ini saute Chefoo. 


